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pattes. Déposé sur la plante nourricière, il s'y mai~t~?t a~ec diflicu!té, 
mort, le tro1s1eme JOUI, au pied n'attira aucun compère et fut retrouvé 

de l'arbre. 
d • le hasard aurait amené chaque Il semble peu logique e croire que , . . , 

1 • le 1·our même de leur dépôt sur l'arbre, un mâle a prox1m1te de 
OIS, • . d' d 

chacune des trois femelles bien portantes. L ~ma~allon une o ~ur 
ou d'ondes avertisseuses, combinée avec un désu d accoup~e.ment c b~z 
le mâle paraît plus rationnel. L'exemple de la femel~e che~1ve scm, e 
indique~ que cette émanation ne s'irradie que de su1;ts sams, en etat 

d d • C 1 • d ~le de Musca domeslica s accouplant avec e repro une. e u1 u m , , , ( 1) 
une femelle morte, que j'ai signalé dans une precedente seance • 

et d'autres faits de ce genre qui ont été obser~és, mont~ent ~u.e les 
émanations de la femelle ne sont pas seules en 1eu et qu un v~1ta~le 
désir peut inciter un mâle à s' ëccoup~er infructueusement. ~e "ermer 

genre d'accouplement, toutefois, constitue une grande exce~lI~n.
1 • d 1 't b ' Il est genera ement Une autre conclus1on ressort es ai s o serves. 

aJmis que les ailes des lépidoptères ne sont à même ~e se dévelo~~er 
que pendant un très court laps de temps après l'éclo~10n, .. et_ que s~d es 
conditio:is nécessaires ,à ce développement ne sont. pas re,.,umes :a~1 e-

'b'l't, d' ît r ette règle ne doit pas etre generale, ment cette poss1 1 1 e 1spara . -- , . 
puis~u'une femelle que j'ai trouvée éclose_ le matin, à_ 7 1/2 h.'. n a .. v.a1t 
pas encore les ailes déployées le soir, à 8 ·heures, mats les a,•a1t ~tan­
moins complètement ouvertes le lendemain m~tin. Or, comme e ~b;e 
trouvait à la place même où je l'avais dépo5ée, il ne me fut pas poss1 e 

de douter de son identité. 

(1) c. R. de l'assemblée mensuelle du 6 oct. 1928, t. 68. 

Myodaires , . 
supeneurs nouveaux 

PAR LE 

o" J. VILLENEUVE 

SARCOPHAGIDAE 

1. Hoplocepha' a linearis n. sp. 9 . 

Espèce de 9 mm. environ, d'un gris blanchâtre uniforme portant sur 
les trois premiers segments abdominaux trois rangées distantes de taches 
noires triangulaires peu grandes mais fixes ; les taches du 4e segment 
sont plus ou ·moins confluentes. Elle est suffisamment caractérisée par 
I' e:xistence, sur les gênes garnies de petits poils blancs peu visibles, 
d'une simple rangée_ droite de microchètes noirs qui demeure à peu près 
parallèle à l'arête faciale et s'arrête à la rencontre des médians. La tête 
a une coloration plus blanche que le reste du corps, la bande médio­
frontale est noirâtre, linéaire, les orbites larges peuvent être légèièment 
jaunâtres, le péristome est à poils blancs. Palpes noirs ; antennes noires, 
d'un roux obscur à la base ; 3e article égal presque à 3 fois la longueu 
du 2e, le chète long et fin, épaissi seulement à sa base, brièvement 
pubescent. Occiput gris blanch~tre. Y eux nus. 

Le thorax porte une ligne brune, médiane. plus apparente, qui com­
mence un peu avant la suture et s•étend jusqu'au scutellum. 

Le ventre est uniformément gris comme les flancs : aucune tache fixe 
ou des taches de reflet obscur. 

Pattes noires. Aile ordinaire, à nervure III ciliée jusque près de la 
petite transverse ;- les nervures transverses ont tendance à être un peu 
ombrées. 

Soies frontales toutes croisées et non prolongées jusqu'à la plaque 
ocellaire. 3 soies orbitaires. 2 verticales, 1 longue préverticale ascen­
dante. 2 soies ocellaires développées. Thorax: 3 de., 4 st., les soies 
acrosticales réduites à la seule paire préscutellaire. Tibias I nantis d'une 
épine, les tibias li, d'une robuste médio-dorsale surmontée d"une ou 
deux soies décroissante,, 



fo 
Formose: 2 9 ; l'une de Tainan en février, l'autre de Tappani en 

novembre {leg. H. SAUTER). Collection du Deutsch. Entom. Museum 
de Berlin. Cette espèce est laissée provisoirement dans le genre Hoplo­
cephala en attendant que le cf soit connu. 

2. Hoplocephalonea hirtifrons n. sp. cf. 

Espèce de 10 mm. ayant, comme H. nWdigena V,Lu:~. cf, la tête 
toute noire, toute couverte d'une abondante pilosité sombre, mais sans 
reflet brillant sur les gênes qui montrent, comme les orbites, un vague 
reflet blanch~tre. Les palpes sont testacés dans les 2 espèces. H. hirli­
/rons se distingue encore de H. nilidigena par le corps d'un gris blan­
châtre sur lequel se voient bien les 3 rangées distantes des taches fixes 
triangulaires de l'abdomen ; le 4" segment porte une fine ligne médiane 
complète et les taches latérales sont amoindries, rectangulaires, moins 
noires. Le thorax a 4 lignes noires indécises, et même 6 par dédouble­
ment des externes, au lieu des 3 traits noirs foncés et nets de H. nitidi~ 
gena. Les flancs del' abdomen qui est cylindrique, ne présentent aucune 
tache non plus que le ventre. La protubérance anale est grise, le dernier 
segment est roux pâle, le forceps noirâtre. Les yeux sont velus. 

Ce qui est remarquable chez ce cf, c'est l'existence, de chaque côté 
de la plaque ocellaire, d'un faisceau de nombreuses soies noires 
épaisses, un peu divergentes, dressées, renflées à leur terminaison qui 
est, par suite, comme écourtée ; la soie verticale interne est également 
un peu écourtée et épaissie à son extrémité et la verticale externe est 
accolée à un maigre faisceau de longs poils sétuleux (à droite), ou de 
quelques soies épaisses avec lesquelles elle se trouve confondue (à gau~ 
che ), poils et soies renflés aussi à leur extrémité libre. Cette disposition 
curieuse, qui fait que la soie préverticale et la verticale_ externe font 
place à un agrégat de soies épaisses et renflées au bout, rappelle .ce qui 
existe sous le dernier segment abdominal chez A nacamp!omyia pallida 
V1LLEN., à la différence près que chez cette dernière espèce les soies 
démultipliées et renflées à l'extrémité sont allongées et orientées parai~ 
lèlement. Il ne s'agit donc pas, selon toute vraisemblance, d'un cas 

tératologique. 
Les tibias Il ont 2 soies dorsales assez fines; il n'y en a qu'une chez 

H. nWdigena. 
D'Égypte : un cf. 

3-4. Rhynchomyia trispina et R. setipyga n. n. sp. sp. 

Deux espèces du groupe de R. Ca,sotis, de même taille (5-6 mm.) 

) 

L 
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et de ~ême col~ra~ion genérale : t~te testacé clair, thorax verd~tre plus 
ou mcms doré arnst que le scutellum, abdomen testacé sur les 3 premiers 

segments,, 1~ se_gment !Il ~arré d'un_; bande noire transversale, le seg­
ment IV a epatsse prumos1té blanchatre alors que la pruinosité blanche 
rép~ndue sur les autres parlies est discrète et ne voile pas le fond, tout 
en etant cefendant plus dense à la région laté~o-dorsale des segments 
fauves de I abdomen ; enfin, une étroite bande brune médio-dorsale 
co~pe t~us les seg,ments. La protubérance génitale mâle est plus ou 
~~ms sa~llanle et d un vert métallique : le I cr segment a son bord pos­
teneur d un blanc mat de plâtre. 

R. frispina_ cf se rapproche de R. Caswtis par ! 'armature génitale 
externe : au lieu des deux pointes du dernier sternite de Cassolis, on 
o~serve 2 courts faisceaux de 3 épines noires égales et juxtaposées. 
L abdomen est maculé de noir de chaque côté du segment II ; les 
m~rnpleures, qu'on dirait dénudés, prennent un reflet purpurin assez 
bnllant, Pattes à tibias- testacés, les tibias I et III en grande partie 
obscurs. 

R. selipyga, au contraire, se rapproche de R. /orcipala VtLLEN. en 
ce que le ster~Îte ·prégénital est repmté vers la base du ventre jusque 
~ous le 2~ tergtte et qu'il laisse ainsi un creux ventral limité, à droite et 
a. gauche, par une ~ordure de poils noirs sétuleux, Mais, ici, ce creux 
n_est pas béant; il est comblé en majeure partie par l'avancée du der­
nier ~egment génital qui est notablement plus allongé que d'ordinaire. 
Au lieu des saillies trifides de R. lrispina, le sternite prégénital porté 
deux brosses de courtes épines noires. 

R. ~efipyga d a _la pruir.o~ité un peu plus dense, le reflet purpurin 
d .:s me.s_opleures moms voyant ; le pérls!ome porte une grande tache 
tr1an5ulaire sous l'œil, brunâtre, polie. La même tache existe, à la vérité, 
c!iez R .. lrispina type, mais indiquée seulement par le poli et le b1illant 
du fond Jaune à cet endrcit, et il va sans dire qu'elle est susceptible de 
se rembrunir sur d'autres individus. Les tibias et les protarses d'un 
teS tacé u11-iforme. L3. Q de R. lrispina m'est inconnue. Celle de 
R .. setipyga est, comme les 9 si de ce groupe, barrée d'une bande 
noirâtre écou~tée aux deux extrémités el située sur le segment III ; le 
seg'llent IV. a fond noir couvert d'une épaisse pruinosité blanchâtre est 
tout ponc~ué ainsi que le ventre en entier et les flancs des 3 segm:nts 
~auves; l ouverture génitale est visible aussi sous forme d'un segmerit 
Jaune ou rembruni, brillant. Le thorax, le scutellum, les pleures, le méso­
phragme ont l.a. même couleur verdâtre uniforme ; les pattes sont jaunes, 
brunâtres dans le 1,4 apical des fémurs, à l'extrémité des tibias I et lJ] 
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et sur les 3 ou 4 derniers articles des tarses. La tache triangulaire du 
péristome est à l'état de macule jaune et polie. 

De R. trispina je n'ai vu qu'un mâle capturé à Bulawayo (S. Rho­
désie), le 25 septembre; de R. setipyga, plusieurs individus existent 
dans la collection du Deutsch. Entomol. Museum et proviennent de 
Koshun (Formose) où SAUfER les a rencontrés en septembre am:si. 

TACHININAE 

Dans le matériel du Deutsch. Entomol. Museum provenant de For­
mose, j'ai trouvé 4 espèces appartenant à des genres différenb mais 
ayant même port et même abdomen brillant, au point qu'il n'est pas 
exagéré d'y voir un réel phénomène de convergence. Ces espèces sont 
Exorista confinis FALL., Tricholyga ÎTflpexa V1LLEN. (répandu en Afri­
que tiopicale ), et deux espèces nouvelles dont l'abdomen t:st aussi noir 
et COljpé de deux bandes _blanches transversales. 

5. ~ L'une est un d aux yeux distants, couverts de poils courts et 
épars,.n'ayanl qu'une soie f,ronlale ascendante, que de minuscules soies 
ocellê¾;es piliformes ; 3 soies frontales sur les gênes dont l'inférieure 
dépasse le niveau du chète antennaire ; de courtes vibrisses décom­
bantes s'élèvent sur le 1 /3 inférieur des arêtes faciales. Thorax: a~ros­
ticales antérieures au complet ; 4 de. ; une intraal~ire antérieure ; 4 st. 
Scut~,llum : 4 soies margin_y.les dont les apicales sont à demi redressées 
et parallèles. A'Jdornen sans soies discales, segment I excavé à fond, 
nu; segment Il n'ayant qu'une forte soie marginale latérale, les 2 margi­
nales ~édianes étant faibles et couèhées ; segment III à fortes soies 
marginales dressées dont 2 médianes et 2 latérales de chaque côté. L~ 
ventre est rend1 obscur sur _les segments Il, Ill et IV par une plaque de 
pilosité dense, à-demi appliquée et roussâtre, couvrant entièrCIIlent ,.cha­
cun de ces segments ventraux hormis l'incisure. Aile: une épine costale 
dévelpppée, nervures Il et Ill parallèles, coude de la nervure IV droit 
et mousse, la transverse apicale un peu cintrée, la transverse postérieure 
droite et rapprochée du mil_ieu de l'intervalle qui la sépare de la petite 
transverse. 3-4 cils à l'origine de la nervure Ill. Cuilleron thoracique 
a:nple, blanc ; balanciers obscurs. Pattes : griffes antérieures allongées; 
tibias II avec 2 épines dorsales et une ventrale ; tibias III à cils raides 
un peu inégaux ; hanches Ill ayant, en arrière, un poil sétuleux. 

Tête blanchâtre ; bande média-frontale et médians rougeâtres 
antennes noires d'un roux obscur à la base, très longues (Je a1ticle = 
5 fois_tnviron 1~ ze) ; chète~ antennaire obscur. long et fin, épaissi seule­
ment à sa b1se, à ze article distinct ; péristo:ne cendré, court, large 
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comme 1 /6 d'œil, présentant près de son bord antérieur une rangée de 
mi.:::rochètes discaux; palpes cylindriques jaunes. Occiput sans micro­
chètes sous les cils rétro-oculaires, à poils blancs. Thorax et scutellum 
noirs, à légère pruinosité blanchâtre plus dense sur les pleures ; tergum 
rayé de 4 lignes noires. Abdomen noir, luisant en arrière ; bande blan­
che du segment Il étroite, celle du segment Ill large. Ailes hyalines. 
Pattes noires, les geno9_x étroitement rougeâtres. 

Longueur : 7 mm. 

Ce Œ est une Exoristine du sous-genre A lsomyia B. B. et nous la 
nommerons Alsomyia anomala n. sp. Elle s'écarte de nos espèces 
paléarctiques par ses soies ocellaires réduites, ses soies sternopleurales 
au norn,bre de 4, les soies apicales du scutellum à-demi redressées 
~~- ' 

Tainan (leg. H. SAUTER). Vole en février. 

6. - L'autre espèce est aussi un Œ aux yeux velus assez briève­
ment ; les soies ocellaires manquent ; il y a 2 frontales ascendantes 
espacées, l'antérieure forte ; pas de verti~ale externe; les soies frontales 
des gêôes, au nombre de 3 et distantes, ·descendent aussi bas que chez 
Exorisla con.finis F ALL., les petites vibrisses sont très peu nombreuses ; 
gênes et péristome linéaires ; antennes longues et massives, au chètè 
long et fin épaissi à la base seulement. Thorax : soies acrosticales anté­
rieures au complet, une intraalaire antérieure, 3 de. ; soies stemopleu­
rales: 2 + 1 d'un côté, 1 + 1 de l'autre. Scutellum: 4 scies marginales 
fortes, les apicales moindres mais longues et fines, croisées, non redres­
sées. Abdomen sans soies discales sur les 3 premiers segments : seg­
ment I excavé à fond, ayant 2 soies marginales grêles, segment . li à 
2 soies médianes fortes, segment Ill à ,rangée complète (6-8 soies 
fortes). Ailes: nervures Il et Ill un peu divergentes, coude de la nervure 
IV un peu obtus, mousse, transverse apica,le d'abord droite puis arquée, 
transverse postérieure légèrement flexueuse, nervure III avec 2-3 cils à 
son origine. Pattes : griffes antérieures allongées ; tibias I à une soie, 
tibias II n'ayant qu'une seule épine dorsale et pas de soie ventrale, 
tibias llI à cils raides, distants, un peu inégaux, mêlés d'une longue soie 
médiane ; hanches Ill nues. 

Coloration de l'esp~ce précédente sauf sur les points suivants : bande 
médio-frontale noirâtre ; chète antennaire et antennes noirs mals le 3e 
article des antennes à transparence rougeâtre dans sa moitié distale ; 
palpes sombres, jaunâtres et un peu épaissis vers l'extrémité; flancs des 
2 premiers segments abdominaux un peu rougeâtres ; des 2 bandes 
blanches dorsales, celle du segment Il est large, celle du segment Ill 
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étroite ; ventre ordinaire, sans plaques pileuses ma.tes, assez bril!ant, 
Ailes hyalines· à nervures épaisses, cuilleron thoracique un peu creme, 
balanciers obscurs. 

Longueur : 5 ,5 mm. . . 
Cette espèce tient à la fois des genres Carcelia, Hem1macqua~lt~ et 

Exorisla ; nous la laissero;is dans ce dernier qui a un sens plus general 
et nous la nommerons Exorista polyvalens n. sp. 

Chip-C~ip (leg. H. SAUTER). Vole en mars. 

7. Thelairos;,ma secundum n. sp. 

Voisin de T. /umosum V1LLEN., d'Afrique, de mê~e taille e~ de 
même coloration c'est~à-dire: noir; le thorax à prui_nosité bl_anch~tre, 
parcouru par 2 bandes longitudinales noires {les 4 lignes n01re~ e~an~ 
fusionnées de~ à deux) ; l'abdomen coupé de 3 cer:I~s blancs~ etroits , 
l'aile fortement ·enfumée le long des nervures et éda1rc1e au-dela d~ :on 
milieu. S'en dis_tingue par: le chète antennaire très -~rièvement e1l1é; 
la nervure [ dt: l'aile non nue mais ciliée dans sa m01_tié basale, la cel­
lule médiastinal~ raccourcie et armée d'une longue épine co~tale; 3 de., 
si= 1 + 1 ; s,egment abdominal I nu. Enfin, le d a les smes frontales 
toutes ascendan1es et robustes à l' e~ception de quelques soies seulement 
croisées au voisinage des antennes. 

F uhosho (leg. H. SAUTER). Vole en juin-juillet. 

8-9. Hemidegeeria n. gen. 

Créé pour 2 ~spèces seulement aux yeux nus, ayant la forme, élanc5e 
d'Un Degeeria, avec l'aile allongée, le coude de la nervure IV tres obtus_, 
la transverse apicale inclinée et droite, avec de très lon,gues __ ~-~ttes, les 
griffes antérieures ( 6') alL:mgées, les tibias Il n'ayant qu _une so~e dorsale 

.unique, déveioppée; soies sternopleural~s: ~ --1--- 1, soies a:,,1cales du 
Scutellum absentes, 3 de. ; abdomen à soies discales et le I segment 
avec 2 marginales médianes; tête haute, à lon5ues antennes, au front 
assez étroit avec des soie5 ocellair~s. et 2 soies fmntales asce~d~ntes 
développéès. -M 1 is les arêtes faciales ne sont pas garnies de. ~ibnsses, 
le s~gment abdominal l n'est q·1e plus o:.i moins excavé au m1~1~u; les 
nervures alaires Il et Ill sont parallèles, la l"re ç.~llule postér~eure est 
abouchée avant l'apex, la nervure transverse postérieure ~ourb~e forte­
ment en S reste assez distante du milieu de l'intervalle qui la separe de 
la petite transverse. Néanmoins, à ces détails p:ès, ce genre représente 
Degeeria sans v._ibrisses ascendantes. . 

J'ai vu 2 espèces de ce genre nouveau: elles sont noues avec les 

paipes Jaunes ; la bande médio-lrontale noire et les orbites d'un blan­
ch~tre plus ou moins jauni SJnt étroites (cJ); le thorax de même colora• 
tion que les orbites est rayé de 4 traits noirs; le scutellum grisâtre est 
largement obscur vers sa base. L'abdomen les fait distinguer : 1' une 
H. bicincta n. sp. a l'abdomen d'un noir profond mat, les segments II et 
III avec une bande blanche antérieure interrompue au milieu, le segment 
IV d'un noir assez luisant; le segment I n'est qu'à demi excavé. 
L'autre, H. tricincta n. sp., a les segments II, Ill et IV porteurs d'un 
cercle blanc un peu jaunâtre beaucoup plus l~rge et coupés d'une bande 
noire distincte médio-dorsale; le segment I est excavé presque à fond. 

De chacune de ces 2 espèces, je n'ai vu qu'un à' rapporté par 
H. SAUTER: H. bicincla, de Fuhosho (juillet); H. lricincla, de Kan­
shizei (juillet). 

Taille: 9 mm. 

Plus exactement, le genre Hr:!mldegeeria se range parmi le petit 
.groupe formé par Vibriss;na (Ceromasia) sordidisquama ZETT. + 
A mphichaela bicincta MEIG. + Lecanipus leucome/as ME1G. 

PHASIINAE 

1 O. Gymnosoma brevicome n. sp. 

Pourrait être pris à première vue, pour G. nilens ZETT. quoique de 
taille un peu plus ,grande. En effet, la coloration de l'abdomen est la 
même et le pétiole de.la i" cellule postérieure de l'aile est pareil, c'est­
à-dire dirigé directement sur le sommet de l'aile et non récliné vers le 
bord antérieur. Les principaux caractères différentiels se tirent de la tête 
et du thorax. Le front est à bords parallèles, large comme 2/5 d'œil (d) 
ou 3/5 ( Q ), occupé par la bande médio-lrontale orangée, large, et des 
orbites linéaires d'un jaunâtre mat. Le champ ocellaire dans les 2 sexes 
est obscur ou jaunâtre suivant la lumière et la moitié postérieure des 
orbites de la Q d'.un noiratre plus ou moins brillant. Face, péristome et 
occiput blanchâtres. Les antennes d'un brun~roux sont manifestement 
raccourcies et ne couvrent que les 2/3 du clypéus ; les articles II et Ill 
sont d'égale longueur; le chète est fin, assez long, épaiss' dans les 2/5 
à partir de la base. Palpes sombres ou d'un roux obscur, écourtés. Tho­
rax à pleures couverts d'un enduit blanchâtre qui s'étend aux épaules et 
forme aussi une bande latéro-dorsale allant des épaules à la suture, 
jusque dans la fosse notopleurale. Dorsalement, le thorax est d'un noir 
brillant, sauf, chez le d, tout l'espace compris entre la suture et les 
bandes latérales blancMtres, lequel est d'un jaune doré peu apparent, 
parcouru par 2 traits sombres médian,, 
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Longueur: 5-5 mm. 5. 
, Chip-Chip, en janvier; Fuhosho, en juillet (leg. H. SAUTER). 

11. Perigymnoaoma n .. gen. 

Tête à profil semicirculaire, à Iront parallèle au bord oculaire, la 
bouche un peu retroussée i vue de face la tête montre un long front, peu 
large, à bords entièrement parallèles, à bande médio-lrontale deux lois 
plus large que les orbites qui sont linéaires comme le péristome ; les 
gênes encore plus étroites. La face, avec ses antennes courtes et la 
grande vibrisse située au-dessus de la bouche, rappelle le genre Cisto­
gœter LATR. ; les (émurs spinuleux en-dessous sont comme Gymnosoma 
MEIG.; enfin, la nervation de l'aile est d'un Hyalomyia obesa F. 

P. globulum n. sp. - Un individu femelle ainsi qu'en témoigne 
une courte tarière comme les Phasia. Tête blanchâtre ; antennes rousses 
rembrunies à la base et le long du bord antérieur du 3, article ; palpes 
graciles, jaunâtres ; bande média-frontale d'un noir foncé. Thorax, y 
compris les pleures, à pruine blanchâtre sur laquelle se dessinent : au­
devant de la suture, une bande sombre, indécise, se résolvant en 
4 fragments de bandes noires longitudinales ; en arrière de la suture, 
une autre bande transversale plus large et plus foncée ; enfin le scutel­
lum apparaît entièrement noiritre. L'abdomen est de la couleur de 
Cistogasler globosa cf. Les pattes sont noires, .à l'exception des 
hanches li-Ill et des 2/5 de la base des fémurs Ill qui sont jaunes. 
Ailes hyalines ; grands cuillerons et grosse massue des balanciers, 

blanch~tres. 
Longueur : presque 5 mm. 
Chip-Chip, en janvier, un seul individu (leg. H. SAUTER). 

i 

Diptères de la côte du Calvados 
(VImo LISTE) 

PAR 

L. MERCIER 

Dans cette sixième liste relative aux Diptères de la Côte du Cal­
vados, je me propose de signaler quelques espèces nouvelles ou peu 
~o~nues pour notre faune de France et d'attirer l'attention ·sur ce que 
J al appelé • des espèces jointives •. 

:ar espèces jointives, j'entends (L. MERCIER, 1928, b) des formes 
~u•. présentent entre elles des rapports que l"on peut supposer très 
etro1ts et dont la ressemblance est telle qu'à première. vue on les •a 
longtemps confondues et qu'on les confond encore très souvent. 

Dans mon esprit, les espèces joinfioes correspondent aux " espèces 
naissantes ' de CutNOT, telles que le savant Biologiste le·s comprend 
par e~emple; pour l~s Sei;hes ( 1917) et pour les Tardigrades ( 1926 ): 
Je prefère I expression d 1e3pèces jointives" à celle d' nespèce3 nais­
santes 

1
, car la première ne préjuge en rien au point de vue de la 

genèse des espèces jointes. 

Un certain nombre des espèces dont il sera question dans cette liste 
ont été capturées au cours de chasses faites en compagnie de mes amis: 
le D_' V!LL~NEUVE et !'Abbé O. PARENT. Je suis heureux de leur 
~~pnm_er te~ ma ~eco~nàÎssance po~r I: s~so~rs qu'ils m'ont apporté dans 
l 1denllficallon d especes dont la d1scnmmallon est souvent délicate. 

1. - EsP~CES NOUVELLES OU PEU CONNUES 
POUR LA FAUNE DE FRANCE. 

Section des Tachinariae, S. F. des Cal/iphorinae ; Stomatorrhina 

:unata :"· - Je dois la po~s~ssion de cette rare et intéressante espèce 
a M. l Abbe ToLMER qui la capturée dans un jardin à Luc-sur-Mer 
(août 1928). 

Stomalorrhina (/dia MEIG.) lunala F. est rangé par la plupart des 
auteurs dans la sous-famille des Cal/iphorinae. Mais, par le, dimensions 
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